
 

 

 
 
Prédication  Florian Schubert et Micha Weiss 
 
 

Pourquoi cherchez-vous le vivant parmi les morts ? 
 
 
Lecture Genese. 2, 7-9. 15-17.  
Lecture: Psaume 22, 1-3. 17-32.  
Lecture de l’Évangile: Luc 24, 1-12.  
 
Florian Schubert:  
 
Chers paroissiens, chères paroissiennes,  
 
Le Christ est ressuscité! Nous redisons aujourd’hui plus fort cette surprise, qui se trouve au coeur 
du message du peuple chrétien depuis ce premier matin de Pâques, où les femmes ont trouvé un 
tombeau vide. Depuis des témoignages fusent d’hommes et de femmes qui ont vu Jésus 
ressuscité. Les évangiles ne racontent pas un phénomène tout lisse et totalement unifié mais 
ressemblent des témoignages avec des accents différents. Aujourd’hui nous voudrions nous 
penchez un peu plus sur ce récit et comprendre les oppositions et les interrogations, qu’il a suscité 
mais surtout pour découvrir comment il veut nous mener à comprendre ce mystère. Quelques 
éléments sont toujours les mêmes 
 
1. l’aube- la nuit qui n’est plus: le nouveau jour, le huitième jour, le jour de la nouvelle création, 
par sa résurrection, Jésus nous ouvre un nouvel espace de vie et d’existence.   
 
2. Les femmes comme premières témoins: malgré le côté peu sérieux (à l’époque, les femmes ne 
sont pas considérées comme des témoins fiables), elles savent où il est. Jésus donne foi aux 
témoignage de celles qui ne sont pas cru, pour nous apprendre à croire, il y a là une forme de 
réparation du péché originelle, ce n’est plus Eve qui apporte la mort, mais les femmes qui trouvent 
la vie.  
 
3. Le tombeau vide et la pierre roulé, le tombeau s’ouvre sur un jardin, c’est là le retour après la 
mort dans le paradis, qui est à nouveau ouvert, les cieux sont pour ainsi dire débouchés. Si nous 
nous retournons (convertissons) nous remarquerons que nous ne sommes pas des condamnés à 
mort mais des promis à la vie.  
 
4. Les bandes de lin, le suaire abandonné, après le péché les humains s’étaient rendu compte qu’ils 
étaient nus, ils se sont habillés, ressuscité Jésus a à nouveau revêtu la lumière et la grâce, il n’a 
plus besoin de nos habits pour ne pas être nu.    
 
 
Micha Weiss:  

 Attends, attends, attends… 



 

 

C’est super important ce que tu dis Florian mais on va peut-être un peu vite là non ?  On peut 

pas prétendre que cette histoire pose aucun problème ! C’est normal si on est choqués et 

déconcertés comme les femmes au tombeau. Et si on se dit parfois avec les disciples que c’est un 

délire, cette histoire que Jésus est ressuscité d’entre les morts. 

[Pause] 

Cette histoire soulève beaucoup de questions : Est-ce que la résurrection a vraiment eu lieu ? Est-

ce que le tombeau était réellement vide? Est-ce que Jésus est vraiment apparu à différentes 

personnes après sa mort, et comment ? Comment comprendre ce qui est arrivé aux disciples pour 

qu’ils se retournent comme des crêpes : ils ont quand même fui et se sont cachés pendant 

l’exécution de Jésus. Ils étaient en deuil et quelques jours plus tard ils ont commencé à affirmer 

que Jésus est vivant et qu’il est le Seigneur du monde et le Fils de Dieu ? C’est quand même 

surprenant non ? Et vous portez sûrement encore pleins d’autres questions en vous ! 

Ce matin, j’ai surtout trois questions que j’ai envie d’aborder : 1) Et si c’était un coup monté ? 2) 

Et si la résurrection est une sorte d’apparition spirituelle qui s’est fait entre les disciples ? Un 

fantome qui leur a parlé ? Et finalement 3) et si la résurrection s’est réellement passée ? 

Alors investiguons mon cher Watson ! 

1. Et si c’était un coup monté ? 

Est-ce que c’est possible que les disciples aient inventés ces récits de résurrection ?  

Imaginons : Les disciples arrivaient pas à faire face à la fin tragique de leur maître pour lequel ils 

ont tout abandonnés. Ils ont alors inventés que Jésus est ressuscité d’entre les morts et qu’il leur 

est apparu à plusieurs reprises avant d’être élevé vers les Cieux. Pour aller jusqu’au bout de ce 

coup monté, il fallait alors encore voler le corps de Jésus. Parce que quand même : si le tombeau 

était resté plein et qu’un groupe d’illuminés commençait à proclamer un criminel crucifié comme 

Seigneur et Fils de Dieu, qu’est-ce que les autorités auraient pu faire ? Ils auraient pu aller vérifier 

le tombeau et peut-être même montrer le corps publiquement pour éteindre ces dernières 

étincelles. C’est une théorie que Matthieu décrit déjà dans son Évangile et comme lui, je trouve 

que ça sent quand même la théorie du complot. 

Ces mêmes disciples qui ont lâché Jésus quand il a été jugé coupable, de peur d’être condamné 

aussi, ils auraient tout à coup eu le courage de se mettre en danger pour un coup monté, pour des 

mensonges ? Ces disciples ont été persécutés et pour la plupart tués pour leurs convictions. 

Qu’est-ce qu’ils avaient à y gagner si c’était des mensonges ? Personne aurait cédé l’information ? 

Et est-ce que ça aurait réellement convaincu des gens ? Comme par exemple Paul, qui est passé 

de persécuteurs de chrétiens à un des missionnaires les plus importants du début du christianisme. 

Quelque chose a dû se passer. Ça peut pas être un simple coup monté. Mais alors quoi ? 

2. Et si ça s’est passé, mais spirituellement ? 

Et si cette résurrection a eu lieu, mais dans l’esprit des disciples ? 

En méditant sur les paroles et les actes de Jésus, et sur la signification de la crucifixion, une 

lumière se serait allumée dans la tête des femmes au tombeau, de Pierre et d’autres le dimanche 

de Pâques ou plus tard. Les apparitions de Jésus pourraient alors être expliqué comme des visions, 

ou des inspirations ou des illuminations. Comme les disciples sur le chemin d’Emmaüs qui se 



 

 

disent l’un à l’autre : « Notre cœur ne brûlait-il pas en nous tandis qu’il nous parlait en chemin et 

nous ouvrait les Ecritures ? » (Lc 24,32). Il s’agirait donc d’une résurrection spirituelle, où Jésus 

est en quelque sorte ressuscité dans la foi des femmes et des disciples. 

Ça me convainc déjà plus. C’est pas un coup monté, parce que quelque chose a vraiment changé 

en eux, à l’intérieur des disciples. C’est ce qui aurait pu amener à ce changement d’attitude chez 

les disciples, de la peur d’être condamné au courage de proclamer. Mais mais mais… Est-ce qu’on 

est pas déjà dans une interprétation qui lisse ce que le Nouveau Testament affirme ? Qu’est-ce 

que les premiers chrétiens entendait par ce mot « résurrection » ? Au 1er siècle, la signification de 

ce mot était clair pour tout le monde, que ce soit pour les grecs, les juifs, les romains ou les 

chrétiens. Et qu’on y croyait ou pas, elle était absolument littérale : les morts sont ramenés à la 

terre plutôt que de monter au ciel. Une croyance en la résurrection qui implique pas de se relever, 

dans son propre corps, sur terre aurait été très étrangère aux gens du 1er siècle. En plus, avec la 

résurrection spirituelle, on revient au problème que le tombeau aurait été plein et on aurait pu 

retrouver le corps de Jésus.  

3. Et si c’était vrai ? 

Revenons à notre texte quand les femmes entrent dans le tombeau : « Etant entrées, elles ne trouvèrent 

pas le corps du Seigneur Jésus. Or, comme elles en étaient déconcertées, voici que deux hommes se présentèrent à 

elles en vêtements éblouissants. Saisies de crainte, elles baissaient le visage vers la terre quand ils leur dirent : « 

Pourquoi cherchez-vous le vivant parmi les morts ? Il n’est pas ici, il est ressuscité » (Lc 24,3-6). 

Ce que Luc affirme est clair : il s’est passé quelque chose qui a laissé le tombeau vide. Et, de 

manière tout aussi abrupte, tumultueuse, confuse et étrange, les autres Évangiles tentent eux aussi 

de mettre en mots cet événement tout simplement inexprimable, in-croyable ! 

On en arrive donc à la troisième question : et si c’était vrai ? Et si la résurrection avait vraiment 

eu lieu, non pas que spirituellement, mais physiquement, corporellement aussi ? C’est ce 

qu’affirme le Nouveau Testament dans un tumulte de voix différentes. Bien sûr, on peut croire 

ou ne pas croire ce que le Nouveau Testament affirme, mais ça me semble important de 

comprendre que c’est ce qui est affirmé. C’est ce que les premiers chrétiens et une multitude de 

femmes et d’hommes ont cru depuis. 

Et si c’était vrai ? Il a pas fallu attendre le siècle des lumières et notre esprit cartésien moderne 

pour se dire : « Dis-donc, c’est bizarre cette résurrection quand même » ! Déjà au 1er siècle, les 

morts restaient morts. Les premiers chrétiens insistaient justement sur le fait que ce qui était 

arrivé à Jésus était quelque chose de nouveau : c’était le début d’un nouveau mode d’existence, 

une nouvelle création. Pâques, c’est Jésus qui a toujours son corps, c’est Jésus qui est réellement 

vivant.  

Et si c’était vrai ? Qu’est-ce que ça veut dire pour nous ? Ça signifie que tout change et prend un 

nouveau sens : il y a plus à notre vie, il y a plus à notre monde, il y a plus à notre histoire et il y a 

plus à notre destinée. Et si c’était vrai ? Face à la résurrection, on peut pas rester neutre. Le 

Nouveau Testament, les premiers chrétiens et une multitude de témoins nous lancent ce défi : 

Est-ce qu’on est prêt à faire ce pas de foi ? Un pas de foi pour croire à l’in-croyable. 

Florian  
 



 

 

Oui le tombeau devient un passage vers une vie plus grande et plus forte, plus vraie aussi qui ne 
peut plus être retenue, alors n’ayons plus peur de la mort et mettons nous la recherche du vivant. 
Car là, où va notre recherche là va notre vie. C’est comme quand on apprend à conduire et que 
l’on nous dit toujours de ne pas fixer les obstacles, mais la voie libre. Si nous fixons l’arbre nous 
y fonçons, si nous fixons ce qui est mort nous mourrons. Détournons-nous donc de la mort et 
de la souffrance comme fin en soi pour voir au.delà dans les cieux qui nous sont promis. Nous 
ne sommes plus des condamnés à mort mais des promis à la vie, alors entrons dans cette 
espérance qui nous est promise par les anges et annoncé  par les femmes. Entrons dans cette foi 
comme dans un pays promis, un espace dans lequel nous pouvons vivre et nous rencontrer, un 
espace pour la joie et la vie, un espace qui est la présence du ressuscité, un espace qui est son 
royaume. Alors nous serons une part de ce peuple qui espère et qui se redit avec une joie qui se 
partage:  
 
- le Christ est ressuscité, il est vraiment ressuscité!  
 
Amen.   


